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Initiative 
de Lewiston 

(Par Omer �Iérou_3) 
Il se pr!pal'e dans le Maine, chez 

l•s ·P,.mèb:Atl'!érroal·ns de Lewiston 
une ent11eprlse d'uri interêt consldë. 
rab le. 

La Première, la seule dont nous 
voulcfn�; parle11 aujourd'hui, inté­
res:;:e très directement la conser-

, vation de la langue française. ln­
directement, on sait ce que com­
porte dans ces régions le maintien 
de notre langue. 1 Personne, parmi ceux qui s'oc­
curaent de ces choses, ne s'étonnera 
qu'on ait voulu utiliser à cet effet 
la chanson. Dans tous les pays on 
a constaté que le chant est l'un des 
plus puissants moyens de propa­
gande qui existent. 

l!Jn groupe de la-ba�, les "Vigl" 
lantil'', a donc décidé d'instituer·, 
pour le �9 ma·l, un oone;:�urs de 
chansons· françaises. On compte )' 
faire pa l'tlciper les 61èves de toutes 
les écoles ftahco-amél't.ealnes dq 
LewJst!!ln• DéJ.à pÙ.rsle�H's ohonates 
ont manifesté l'Intention de prendre 
Part au oonoouM. (Quant· ii il effet 
d'ensemble sur la population, 1,1!1 
petit tait permet d'e11 deviner l'ln�­
pol'ta.nce: bien qJJ!on sort encore 
� pl�s de deux mois de la date uu 
concour-s, plus de �;ix mille billets 
d'assistance ont été vendus d6Jâo) 

Il e.�t probable que ce concours 
aura un retentissement considérable 
dans toute la• Nouvelle.Angleterre. 
Les oomhiuntcatlons sorit si taolles 
qu'on se rendra à Lewiston de bien 
au d�lll des frontlaj!es du Maine. 
11 faut èspérer que le Canada ·sera 
aussi ._mplement r(!pr6'$enté, pa'PI'hl 
les auditeurs. 

L'exemple de Lewiston ne sera 
pas sans ausoiter de nombreux lml. 

ltatèurs. Peut-'Stre est-ce lo com­
l mencement de réalisation, d'ufl pro. 

jet que nous pr6.sentalt jadis 1.1n 
Franco-Américain, le Dr Belhumeur, 
de Gardner, Maas. 

-Pourquoi, nous disait celui-ci, 
n'organiserait-on pas dans toutes 
les 6coles franç�rses d'Am6rlque 
etes cohcours de chant? Un certain 
nombre de thames pourraient alnst 
de.ven.lr familiers 1 tous. Dans les 
diverses réglons, on pOtH'ralt, av,oc 
le vle41< fonds fr<tnça.rs, appro,dre 

lcertâlnes oes chansons par1tlcutières 
des différents grou.pes. 

C.omme notre interlocutèur pen­
sait pàrtlcUIIèrem.ent.alors aux �te41. 
.dtf tro i sièm e  centenaire de Mont-
l'êal, il aJoutal't: l 

-Ainsi nous pour�lons avoir a 
ontt.éal des représentants de tou- 1 

tes nos êoo:les et, ehantent le.s 
rnS"me.s chansons, nos enfants Bll· 

raient un plus vif a.entlment de I.C!Ur• ' 
·commune parenté . . .  

Et nous pouvons dire ceci encore: 
il s'agit simplement au fond d'une 
question d'initiative et d'organisa­
tion. Le terrain partout est favo­
rable. Il suffit pour s'en convaincre 
de se rappeler qu'aux Etats-Unis 
comme en Acadie, les sociétés na­
tionales ont déjà assuré la publica. 
tian de recueils de chansons fran­
çaises. En Louisiane même, on est 
à refaire une ,fortune à un vieux 
chant français, déjà séculaire, "le 
Réveil de la Louisiane''. Lors de 
leur dernier voyage dans le Sud, res 
Franco-Amérfcains de la No.uvel·le­
Angleterre ont été heureux de le 
jeter aux échos avec leurs amis de 
l'Acadie louisianalse. 

�· * ·� 
Nous félicitons d� leur initiative' 

nos amis du Maine. Leur succès 
paraît déjà assuré. Nous souhaitons 
qt:'il prenne cles proportions qui dé. 
passent même leurs plus audacieu. 1 
ses espérances. Après Lewtston, 1 nous aurons pr-obablement des con • .  
cours qui embrasseront l'Etat en- 1 
tier, et pourquoi Pas ensuite la 
Nouvelle-Angleterre? Et pourqu"oi 
pas, plus tard, des concours entre 
chorale� des Etats-Unis et du 
Canada? 

/\ ("Le Devoir", Montréal). 
1 

10 chorales 
au festival 

de Lewiston 
On pr�voit une assistance de 10,-

000 personnes à ce festival de 
la bonne chanson. - M. Adol. 
phe Robert à Qu�bec. 

DELEGATION 

Nos compatriotes . ftanco-amé­
ricains de Lewiston . organisent 
depuis quelques mois un festival 
de la bonne chanson. ·Les préoa­
ratifs de la fête vont bon train. 

·Dix chorales de 30 membres cha-." 
1 cune se sont inscrites à• ce festi­
val. L'auteur de "La Bonrie. Chan-
son", monsieut· l'abbé Emile Gad­
bois, du séminait<! de Salnt-H.ya­
cinthe, Sêl'a pv'ésent. De1•x choem·s 
bien connus de che?: nous t[gure- · 
ront au pl'ogt·am,ne t lé!' célèbre 
Quatuor Alouette et 'le sympathi­
que Septuor Blaquièi;e, de Mont­
réal. 

L'Association des Vigilants de 
Lewiston C(ui s'est cl,:u·gée Qe 
préparel' cette �randc démotlsLr:a­
tlon nationale, ptévoit �111e assts­
tance de 10,000 per onnes au 
moins. 0;� sait que les Francos du 
1-(ain. sont au nombre de 150',000, 
dopt i�s deux ti�.rs dans la seule 
v.lile de Lewiston. Le comité de 
réception a lancé de nombreuses 
invitations aux amis' de la chan­
son franqM�e dans . . '}Ptt� provin­
ce Le 28 a:vri'l, quelq,ue& me)'nbres 
de

. 
ce coJ:nité vicncft·ont rE!neon­

trer à Québec même le .secrétair.e 
du comité permanent de ls SurvJ­
vance française, afin d'étudier l<t 
possibilité d'organiser. �n;e délé�a­
tion officielle des soc1etes patno-

, tiques du Canada à cette mani-
festation. · 

M. Adolphe Robert, de Man­
chester président de l'Associa­
tion C�nado-Américaine et mem­
bre du Comité. Permanent de la 
Survivancè · française pour les E­
tats-Unis, était présent à la der­
nière réunion du bu rea a ·du co­
mité, le 19 avril 19.40. Il a �pprii:\ 
aux membres du bureau qu 11 as-, 
sisterait à ce festival comme re­

présentant des · Canado-AJ;t1éri� 
cains. C'est dire qu'il se prepare 
à Lewiston. une manifestation na- . 
tionale de première grandeur, à 
laquelle devraient s'in�resse1·, 
tous les amis de la Survivance .. 
française aux Etats-Uni-s et au· 
Canada. 

f; 'Jl,!il.l.·•H f!c�_-tli;z!Jiü>�.--­

:;J,.!( à C'-'r. •-t l /tj;J{! 
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